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Associé-correspondant national (1961-1990) 

 

Issu d’une famille implantée dans les Vosges, Jean Salmon est né le 6 octobre 1901 à 

Goncourt (Haute-Marne), fils de Marie-Jean-Baptiste-Émile Salmon (1864-1914), architecte, 

maire de Goncourt, et de Marie-Émilie-Mathilde Baudouin (1868-1949). Son père est une 

figure importante du parti catholique. Architecte, on lui doit notamment le collège Saint-Joseph 

et le monastère des Franciscains d’Épinal, les églises du Thillot et de Travexin ainsi que les 

premiers travaux du Bois-Chenu à Domremy, comme assistant de l’architecte Michaux. Jean 

est le puiné de ses quatre fils : Henri (1895-1978), architecte, commandeur de l’ordre pontifical 

de Saint-Grégoire le Grand ; Pierre Salmon (1896-1982), moine bénédictin de Clervaux 

(Luxembourg) en 1920, prêtre en 1924, abbé de Saint-Jérôme à Rome (1936-1965) puis évêque 

in partibus de Jucundiana ; Marie-Joseph (1899-1956). Un oncle, Augustin Salmon (1861-

1911), curé de Ventron (Vosges), est mort curé-doyen de Raon-l’Étape. 

Élève du séminaire de Langres, Jean Salmon est ordonné diacre à Rome en 1924 puis 

ordonné prêtre à Langres le 19 juillet 1925. Avec son frère Pierre, il célébré sa première messe 

à Goncourt le 22 juillet. Il est pendant six années directeur de la deuxième division du petit 

séminaire de Langres puis, en 1931, nommé curé de Breuvannes-en-Bassigny où il reste jusqu’à 

la fin de ses jours. Il dessert en même temps les paroisses voisines de Merrey, Choiseul, 

Bassoncourt et Meuvy. 

L’abbé Salmon se consacre avec passion à l’histoire et au 

patrimoine du secteur qu’il administre. Il est membre de la 

Société historique et archéologique de Langres (SHAL). Par 

ses écrits et ses conférences, il fait découvrir aux gens de la 

région, les saintiers ou fondeurs de cloches, le temps de la 

Révolution, les ducs de Choiseul et, surtout, l’abbaye 

cistercienne de Morimond dont il révèle l’importance du rôle 

joué en Europe.  

L’abbé Salmon fait acte de candidature à l’Académie de 

Stanislas. Sur le rapport de la commission composée de l’abbé 

Émile Hatton, du général Maurice Dumonier et de Georges 

Burguet (Rapporteur), il est élu associé-correspondant national 

le 15 décembre 1961. Selon l’abbé Choux, « L’Académie en se 

l’attachant comme associé-correspondant, a sans doute voulu 

montrer qu’elle n’entendait pas abandonner le Bassigny lorrain 

aux annexionnistes champenois ». Avec « Les saintiers ou les 

fondeurs de cloches lorrains », l’abbé Salmon apporte sa 

contribution à l’ouvrage collectif de l’Académie, Hommage de 

la Lorraine à l’occasion du bicentenaire de leur réunion à la 

France. 1766-1966.  

 

 

 
 

L’abbé Jean Salmon 

Au Pays des cloches, op. cit. 

 

L’abbé Salmon est fait chevalier de l’Ordre national du Mérite le 19 décembre 1979 au titre 

du ministère de la Culture. Il décède le 25 janvier 1990 à Breuvannes et est inhumé sous le 

porche de la chapelle Saint-Hilaire. À l’Académie de Stanislas, son éloge funèbre est prononcé 

lors de la séance du 5 octobre 1990 par le professeur Jean-Claude Bonnefont qui conclut : 
« À sa manière, l’abbé Salmon fut donc un modèle d’humilité, de conscience, de dévouement à 

la science aussi bien qu’à ses paroissiens. L’apport de tels artisans de la recherche, surtout dans les 

campagnes les plus isolées, est indispensable pour la connaissance de notre passé et la défense de 

notre patrimoine ». 

Sa mémoire est encore évoquée par Lucien Geindre, secrétaire annuel, lors de la séance 

solennelle et publique du 15 mai 1991. [Alain Petiot. Juillet 2026] 



Archives de l’Académie de Stanislas, dossier de l’abbé Salmon ; Michel CAFFIER, Dictionnaire des littératures de 

Lorraine, Éditions Serpenoise, 2003, vol. 2, p. 901 ; Abbé MAUGENRE, « Dom Pierre Salmon, Révérendissime 

abbé bénédictin de Saint-Jérôme à Rome », Le Télégramme des Vosges (22 février 1936) ; Le Pays Lorrain, 87e 

année, vol. 71, n° 2 (Avril-juin 1990), p. 156 ; Pierre SIMONIN, « Un curé du Bassigny, l’abbé Jean Salmon », Le 

Pays Lorrain, 87e année, vol. 71, n° 4 (Octobre-décembre 1990), p. 267-270 ; Jacques TOMMY-MARTIN et Jean-

Claude BONNEFONT, Table alphabétique des publications de l’Académie de Stanislas (1950-2000), Académie de 

Stanislas, Nancy, imprimerie municipale, 2003, p. 143. 

 

 
 

Publications de l’abbé Salmon 
 

• Morimond, son ancienne abbaye, Langres, 1957. 

• Morimond, les derniers jours de l’abbaye, Langres, SHAL, 1961. 

• « La vente de l’abbaye », Cahiers haut-marnais (1962-1963), Chaumont. 

• Le véritable plan de Morimond, Langres, SHAL, 1962. 

• Morimond et ses granges, Langres, SHAL, 1969.  

Au pays des ducs de Choiseul, Lescuyer, Lyon, 1965 

• Les Dames de Bourmont, Langres, SHAL, 1965 

• « Saintiers et cloches de Breuvannes », Cahiers haut-marnais (1964-1965). 

• « Saintiers et fondeurs de cloches lorrains », Hommage de la Lorraine à l’occasion du bicentenaire 

de leur réunion à la France. 1766-1966, Académie de Stanislas, 1966. 

• Morimond, les moines blancs du Bassigny, Langres, SHAL, 1972. 

• Les curés sans culottes, Langres, SHAL, 1975. 

• Au pays des cloches, Langres, SHAL, 1978. 

• La Mothe, dernier bastion de Lorraine, 1978. 

• Le Bassigny, source de la Meuse, 1980. 

• Au temps des sans culottes. Un « Jolly » curé, Langres, SHAL-Dominique Guéniot, 1981. 

• Cloches et saintiers du Bassigny, Langres,SHAL-Dominique Guéniot, 1985. 

 

 

 


